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sentent pas de metamorphisme plus accuse qu'ailleurs; les

contacts entre la granulite et la roche encaissante sont francs,
sans zone de transition. II est probable que la granulite n'a

penetre dans les fissures des schistes ordoviciens qu'a la fin
d'une phase geosynclinale, les schistes etant dejä metamor-
phises et la granulite etant depouillee de ses mineralisateurs.

(Geneve, Laboratoire de Mineralogie de l'Universite.)

W.-H. Schopfer. — Uuree chez les Cysticerques.

Conformement ä l'hypothese de travail que nous avons dejä
exprimee1, nous avons recherche l'uree dans le liquide de

Cysticercus tenuicollis. Nous nous sommes servi de la methode
ä l'hypobromite, qui donne des resultats trop eleves, et de la

methode beaucoup plus precise, au xanthydrol.

NH2
Co/' + 2(C6H')!CHOHO

XNH2

O < (C8H4)S > CH.NH.CO.NH.CH < (C6H4), > O

Le precipite de xanthyluree est lave et pese; on en deduit
la quantite d'uree.

Resultats.

ureometre (hypobromite): 8 series, 54 cas. Moyenne 0.644 °/00

xanthydrol. : 8 series, 23 cas. Moyenne 0.598 °/00

II faut remarquer qu'avec l'hypobromite, tous les chiffres
etaient ä peu pres voisins (de 0,50 ä 0,80 °/00) tandis qu'avec
le xanthydrol, les chiffres etaient plus variables.

1" serie 2" 3" 4« 5* 6« 7" 8«

0,268 0,236 0,210 0,870 0,429 0,340 0,86 1,57 %0

Nous attachons plus d'importance aux resultats fournis par
la methode au xanthydrol.

1 W.-H. Schopfer. Sur la presence d'acide urique dans le liquide
de Cysticercus tenuicollis. C. R. Soc. phys. hist, nat., vol. 42, n° 3, p. 128.
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Nous n'avons pu nous procurer que 2 Echinocoques. Dans

ces 2 cas, nous avons retrouve de l'uree dans leur liquide (0,55,

0,10 °/00). Le plasma de mouton nous a fourni les resultats
suivants (xanthydrol).

0,13 -0,40 -0,288 -0,50 -0,30°/00 Movenne 0,324 %„

Nous voyons en tous les cas que la teneur en uree du liquide
de cysticerque (lenuicollis) est de l'ordre de grandeur de celle

du plasma de mouton, quoique superieure. Le rapport
uree cysticerque

r -— est de beaucoup mlerieur a celui que iournit
uree sang 1

l'acide urique.
Comme il nous a ete impossible de nous procurer les cysti-

cerques et le sang du mouton-hote correspondant, nous ne

pouvons tirer une conclusion definitive.
Une recherche faite en groupant les cysticerques de chaque

mouton, nous a montre que dans certains cas tous les

cysticerques du meme mouton avaient une teneur en uree voisine,
dans d'autres cas on constate de grandes variations entre les

differents cysticerques.
Comme l'experience nous a montre que les membranes du

cysticerque sont permeables ä l'uree1, nous pouvons admettre
qu'une partie au moins de cette uree provient de l'hote. Nous
insistons sur ce fait qu'admettre Vorigine dialytique Pun
certain nombre de substances du liquide de cysticerque ne sous-
entend pas que le cysticerque soit incapable de produire des

substances qui se retrouveraient dans leur liquide. II nous est actuel-
lement impossible de faire le depart entre ces 2 categories de

substances, d'origines differentes.
La possibility d'une production d'acide urique et peut-etre

d'uree par le cysticerque reste ä examiner.

Geneve, Laboratoire de Parasitologic de l'Universite.)

1 Les proprietes permeantes de l'uree sont du reste connues.
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